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TELEGRAPHIEZjJS CAJVAD^L LE PRISONNIER LIVRAGHI 
LutiA.NO, 4 avril.—Le député

ti est venu lundi soir ici pour oon 
Livraghi et avec son avocat, M. Ri

Reglement de Comptes italien Ca-
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EGLISE NATIONALE DES IRLANDAIS 
Rome, 4 avril—S. G. Mgr Waleb, arche­

vêque de Dublin, a fait le voyage de Rome 
exprès pour célébrer la messe d’inauguration 
dans la nouvelle dans U nouvelle église na­
tionale des Irlandais, le jour mén 
fête de saint Patrice, l'apôtre national 
l’Irlande. Un homme a dû être bien heu­
reux ce jour là ; c'est le très révérend Père 
Glynn, prieur des oblats de Saint Augustin, 
l'éminent religieux que le Pape avait cha 
de recueillir dans le monde entier 
offrandes nécessaires pour la construction 
du monument national du peuple de saint

C’est il y a un an à

LA VALLEE DE L’OTTAWA Il importe de bien s’entendre et 
de ne pas faire une confusion qui 
serait une injustice et un mensonge: 
les nationaux et les carters ne sont 
pas gens de môme enseigne. • Entre 
eux il y a plus que des nuances, 
tout le» sépare : le dogme, la ques­
tion libre, l’origine, les moyens 
d’action et le but,

Dans cette fin de siècle l’analyse 
remplace la passion et le sentiment, 
analysons donc les alliés de M. 
Mercier.

M. Mercier, au sortir de l’avant- 
dernier scrutin général, n’était pas 
un vainqueur complet. Ayant fait 
la lutte avec trois éléments, il en­
trait. dans l’Exécutif comme Louis 
XVIII à Paiis : gr&oe à une 
contenant autant d’étrangers que de 
natifs, autant le francs tireurs bigar­
rés que de libéraux. Le trépied re­
posait à la fois sur les libéraux, les 
nationaux et les castors—situation 
afreuse, d’autant plus affreuse que 
deux de ces partis sont et seront fi- 
lalement comme eau et fou. Peut-on 
atteler au môme char la tortue et

Qu’apportait chacun de ces 
partis au fou la • ommiiu ? Quels 
étaient chez l’un et chez les autres 
le passé, les croyances, les hommes 
et les visions ? Qu’est-ce qui les 
poussait vers cette triple alliance, 
vers ce terrain si étrange où ils se 
sont rencontrés ?

Les liberaux se présentaient tels 
«Ine les pays les avait to ijours con­
nus. Les rhels étaient des hommes 
que l’on pouvait nu pas suivre, ruais 
dont le talent, l’énergie et les idées 
joliment secundum s.rculo étaient 
respectés Le programme du parti 
é!ait généralement conforme aux 
principes, aux doctrines et aux ié- 
formes qui donnent droit au titre de 
libéral. Si ce parti avait obtenu du 
peuple une majorité opérante, une 
Droite homogène et soline, il serait 

resté lui-môme.

UN RESCRIT IMPERIAL 
St PeteBSBOUIUs, 4 avril — Un réécrit 

impérial très important adressé au général 
gouverneur de Finlande vient d’être publié. 

En réponse aux plaintes et aux pétitions 
ète finlandaLe, l’Empereur dit que 

ue les liens,/j/i unissent 
rèÉserrés tout

en laissant au pays ses institutions organi-
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OTTAWA, OJSTT.
ao pour bébé do1 dant lestant seulement, pen 

Venez tôt et
Pour du eompi 

nte jours à suivre 
vous des a -ullages.Z Fondé le 1er. Décembre 1887.Samedi 4 Avril 1891 épand le bruit qu’une division de 

aucasienne aurait reçu Tordre de se 
en marche pour l’ouest de l'Empire 
de mobilisation.

-L’armée caucasienne compte ac'uelle 
ment avec les réserves 200,000 hommes.

—On r 
l’armée ci QUI LES AURA ? C. NEVILLE Circulation de pins de 100,000

PAR JOUR.ECHOS DU JOUR peu près—si nous 
avons bonne mémoire—que le R. P. Glynn 
a entrepris sa mission. Et déjà, on le voit, 
il peut inaugurer l'édifice et l’église provi 
soires qui annoncent la future basilique. 
C’est que d’Irlande, d’Angleterre, c’est que 
des Etats Unis et de l'Australie, les Irlm- 
flais ont généreusement répondu aux vœux 
du Pape et à l'appel du P. Glynn. En véri 
l’Irlande avait tous les tites à l'honneur 
compter dans la Ville éternelle une église 
nationale.—Nulle nation n’a plue qu’elle 
brillé par le dévouement héroïque au siège 
de saint Pierre. Car pendant des siècles, elle 
a versé assez de sang pour dé ayer le ciment 

t ruction de bien des

56 Rue George.
Pleine débâcle le Saint Laurent. VIS-A-VIS LE MARCHE BY. 

Un Complet Stock de

Le N. Y. Press n’est T 
faction ; ne tire aucune ficel 
vengeance à assouvir.

organe d’aucune 
le et n’a aucuneLE PARTI IMPERIALISTE

G. LaverdureE.Le nombre des hôteliers à Paris est d’en­
viron 13,000.

Il y a actuellement un million de veuves 
en Asie, dit le statistique.

Booth, le généralissime de l’Armée du 
Salut, a Un pied dans la tombe.

Les bons. Rohidoûx et Cha. Langeiicr 
sont dans la Havane depuis hier.

Jusqu’ici il y a à Montréal 1)2 demandes 
de licences de moins que l'an dernier.

Les habitants du Canada ont fumé, Tan 
dernier, environ dix millions de cigarettes.

Paris, 4 avril—Tous les journaux 
remplis de commentaires sur la mort du 
prince Napoléon. Mais, d’avance, en les ou­
vrant, on connaît leurs appréciations.

Les républicains, même modérés, s’em- 
t contre le clergé qui a absous au lit 
rt. Les plus avancés 

les royalistes, qu’il n’y a plus de parti bon» 
partiste, ses restes s’étant divisés et étant 
venus, les uns, ceux du Pays, à la Répu 
hlique, les autres, ceux de TAutoRITÉ, à la 
royauté. La PaTKIK tient 
jamais pour le prince Victor, 

s de La Valette,
I’Kci.air, a dit oeil

Cette mort rend beaucoup plus nette la 
du prince Victor. Celui ci a été 

désigné comme son seul successeur par le 
Prince imp rial, dans son testament ; mais 

"était jusqu’à présent qu'un prétendant 
ntucl. Il est aujourd’hui le seul préten- 
il au trône impérial et le seul chef de la 
lille des Bonaparte».

CRUEL ASSASSINAI 
Tarbes, 4 avril.—Hier matin, vers 

heures, le coquet village d Aurcilhan 
mis en émoi par un crime my* 
laitière rc venant de la ville, la v 
linu .1 unquet, âgée de 37 ans, fort aimé dans 
la commune, venait d’être trouvée assassinée 
dans sa maison. Les 
tendu aucun bruit et le 
apres avoir ouvert les 
fracturer, s’être em 
munie s de la 
mouchoirs et

f.Juand le juj 
pénétra dans la 
quel, la pauvre femme, 
d’une mure de sang. r<
le médecin qui assistait la justice déclara 
qu’il fallait renoncer à tout espoir de la 
sauver. Une demi-heure, elle expirait sans 
avoir pu donner le moindre indice qui aidât 
à découvrir le coupable. Ixts magistrats 
instructeurs constatèrent que le meurtrier 
s’était servi, pour assommer la malheureuse 
femme, d’une longue bûche en bois trian­
gulaire très tranchante sur un des côtés 

Trois individus qui la veille avaient 
village ont été arrêtés 
interrogatoire sommai 

Deux fabricants 
nde, voisins de la maison 

eut soupçonnés d’être les 
écronéa à la maison d'arrêt
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po
de déclarent, avec Les nouvelles banales, les sensation» vul 

et la blague n'ont pas d’asile da

Le Press a la plus brillante page éditori 
ale. Tout y est vivide.

Le Sunday Press est un magnifique
r ZXTT 1 nTX AIT I ! na* de v*ngt pages touchant à tous les sl U A U U| I \ ! du j°ur (*ti quelque intérêt.

I IM ri fi ill 11 î i *>M8S hebdomadaire contient toutesUllili.ll/Vil I I les matières les plus importantes parues dans 
deux éditions quotidiennes et du diman-

69 & 75 RUE WILLIAM 97 RUE RIDEAU.églisesssaire à la cone

plus ferme que 
de (Jui M. le 

interviewé par
• COURRIER DF BERLIN 

Berlin, 4 a 
d j i» mort du pri 

panégyrique du pri 
des journaux reconnai 
tés intellectuelles.

avril—Toute la presse s’occupe 
poléon ; sans faire 

nce défunt, la plupart 
issent ses haute» facul-

marquis

I>■
les

Pour ceux qui ne peu 
on Quotidienne, l’édi 
la remplace admirablement

situation

Le» meilleures quai 
i de Charbon 

itumineux

thracite

vent recevoir Téditi- 
tion Hebdomadaire—Le comité national libéral qui, jusqu’à 

présent, s'était refusé à soutenir la candida­
ture du prim-e (le Bismarck, vient de pren­
dre la décision de protéger cette candidature 
dans la 19e circonscription électorale du 
Hanovre.

tésosse colère de 1 Italie fait 
j aux Etats-Unis, même les grippés

La gr< l-V.-l

Montrés' se prépare déjà à fêter d’un» 
façon grandiose, en 1892, le 250èine anniver­
saire de sa fondation.

Un des plue grands embarras pour les mé 
nagères en frais d'obtenir quelque chose de 
bon ou de valeur extra dans leurs achate 
d’articles de consommation, c'est le préjugé 
Ne permettez pas à votre préjugé de vous 
empêcher d’acheter une livre de notre célè­
bre thé de 50 cts. la livre égal en qualité 
n’importe quel thé vendu aille.ira pour ce 
prix, et puis vous avez votre choix sur de» 
centaines de présents agréables et utiles 
livrés à votre examen. Venez voir chez

St

F Comme Journal Annonce
"Le Press n’est pas surpassé à New-York.

îfT.Bien Criblé

- L’auniver 
manière splen 
se sont rendues aux

«aire de 48 a été fêté d'une 
dide. Des milliers de personne» 

tombe» des morts destérieux. Une 
euve Pau-

Et Tamisé
•'C’est un enterre nent qui coûte cher," 

■'écrie la Justice en parlant de la mise en 
terre do M. Pelletier.

O’Reilly & Heney,

.-SSïïsr. Bl0C RUSStlL
’■?# Rue Sparks

THE PRESS'gsfeiDes corporations entières, précédée» de 
couronnes garnies de nœuds rouges, sur 
lesquelles on pouvait lire des inscription» 
telle» que : Liberté, Egalité, Fraternité, ont 
fait ce pèlerinage son» Tes yeux de la police 

" avait reçu Tordre de ne pas intervenir, 
'est, depuis douze ans, la première fois 

que cette manifestation, que la loi sur les 
socialiste» avait interdite, a pu avoir lieu.

L Est à fa portée de tous. Le meilleur «f 
moins cher des journaux publiés 

en Amérique
- $5.

voisina n avaient en 
ou le» meurtriLe Free Press annonce que Sir A. T. 

•dera à 1 bon. M. Colby, dans le 
cabinet des ministres.

T™
veuve Junquet, 
d’un foulard,

ge (ï’iiiatr 
demeure

Quotidien et Dimanche
îles les éco 
de quelq 

t pris la STROUD BROS. Quotidien seulement, un an -

Edition du Dimanche, un an - 
Hebdomadaire, un an - - -

qui

HEMIN DE FER

banada Atlantique.Le cl uU Le tel lier de Montréal a expulsé 
tous ceux de ses membres qui se sont 
très sympathiques à M. Lépine.

La PATKiKjinvite M. Pelletier à remettre 
son mandat et à tenter une autre élection 
avec la peau neuve qu’il s'est faite.

n (le Tarbes 
veuve Jun- 

au milieu
r/:

étendue
..... e de sang, respiiait encore,
decin qui assistait la justice d 
alla

RUES RIDEAU ET SPARKS.- On sait aujourd’hui pourquoi le prince 
de Bismarck a expédié à une banque de 
Londres des caisses i enfermant des papiers 
de valeur. Ce» caisse» contiennent, entre 
autres documente, le» lettres que l’Empereur 
actuel a écrites à son père, feu l'empereur 
Frédéric, du temps où celui-ci se mourait à 
San Remo. L’Empereur a réclamé ces lettres 
au prince de Bismarck qui s'est absolument 
refusé à les rendre.

indubitablement 
(/histoire dira plus lard ?i M Mur­
der n’eût pa# fait mieux de prati­
quer ce qu’avait dit M Laurier dix 
ans avant : “ rester d ms l’oppo«ition 
11 un quart de siècle de plus s’il faut 
“ sacrifier un seul article du pro 
“ gramme ” L’histoire dira cela. 
Quant A nous, qui sommes très peu 
sentimental et très humain, nous 
comprenons qu’il est dillicile de ne 
pas cueillir le pouvoir quand il est 
là, sous la main se haussant pres­
que jusqu’à elle. Le catoûimie est 
de nos jours une maladie mentale

lit puis, après lout, il y avait une 
expérience à faire et M. Mercier 
voulut la tenter Les Uoimnes qui 
lui offraient du concours devien­
draient peut-être traitables, à la 
longue, après,des sacrifices, après 
le frottement elles preuves données. 
L’attente a éié à moitié deçue,
M Mt rciei, ayant gagné du temps 
et pris 1 offensive, lise trouve que 
c’est un mal changé en bien, pour 
lui qui fait sauter la banque et 
pour nous qui^sistons à un écrase-

Les nationaux étaient un élément 
inédit II y avait bien toujours eu 
ci et là des hommes qui voulaient 
former un parti français pou- tenir 
la balance du pouvoir au Coinmu 
ries où la race anglaise nous étouffe 
par le nombre et le mouvement ; 
mais l’idée était restée idée et ces 
Üeroulèdes estimables mais un peu 
trop chauvins, paraissaient à tout 
jamais condamnés à s’en tenir au 
rôle de protestataires épars et sans 
charte L’affaire Riel éclata et les

Demandez la circulaire du Press 
Numéro» specimen» gratia. .Agent» de 

mandé» partout. Commission» généreuse» 
Addressez,

elle expi

ÿ» THE PRESS,lyi» revenu» de l’Angleterre pour la der­
nière année administrative ont été de $482,- 
318,120, une augmentation de 9 million».

Potter Building, 38 Park Row
New-YorKNouveau Service Rapide

-ET-

La Ligne la Plus Courte et la 
Plus Rapide.

—Le manifeste que M. Liehknecht a 
adresse au comité national du parti ouvrier 
de France est commenté par la presse bour­
geoise dans le sens d’une menace révolution- BEMERCIIENTS

AU PUBLIC !

^étéNeuf cent cinquante câble» sous-marins 
sont maintenant en opération. Leur lon­
gueur totale est de plus de 89,000 milles.

aperçu» dans le 
soir, mais apres 
ont été relâchés 
mettes de contreba 
du crime, fortein 
assassins, ont été 
de '1 arbes.

AVISS
d’allu — L’ingénieurStceikel de Metz,'|u’onkvait 

accusé un moment do haute trahison, corn 
de ce mois devant la cour 

Je vol de
Par la présente je donne avis à toutes * . e 
sonnes qui n’ont pas encore réglé avec 1 ) 
de vouloir bien aller prendre des arrange­
ments chez A. E. Lussier, Ecr,, d’ici à huit 
jours. Sans juoi vous aurez des frais pour 
la prochaine cour 

Votre, etc.

dépêche de Montréal 
que Thun. M. Duhamel, par le canal de M. 
Désaulniers, a une main sur les parties vives 
de TEtendakd.

On verjta par paraîtra le 25
l’atsiaes sous la prévention 

dessins et de faux en écritures

En activité le 27 Octobre 1890

LES CONVOIS PARTIRONT DE IA GARE DE LAde dois de la reconnaissance pour la sympa­
thie qu’on m’a montrée.DRAME SANGLAN'I 

Paris, 4 avril. —Un drame 
passé avant hier soir, ve; 

evard de Courcelle, M.
A cette adresse habitaient uu sieur Her 

hellot, sa femme, sa fi le et sa belle-mère 
Herbellot, qui est cuisinier, était 
quelque temps sans ouvrage. Mme H 
lot, placée comme femme de chambre, 
venait seule aux liesoins de la famille.

Loin de chercher du travail, Her 
ps à courir les cabarets

l’argent qu’elle lui refusait, 
trop pour les lieaoins du menage.

Mardi soir, une nouvelle querelle éclata 
Herbellot, ivre, se on son habitude, 
que sa femme quittât sa place. Exaspéré par 
la résistance, il saisit un couteau de boucher 
qui servait à la oui-ine et, e’élançan 
tille Auna, âgée de quatre ans, qui 
dans le lit, il tpi trancha la tète d

La graud’mère, Mme Combet, saisit le 
t cadavre dans scs bras et voulut fuir, 
hellot la poursuivit et lui plongea 

couteau dans la poitrine, au-dessus du 
droit. E le s’abattit devant la loge du con­

fie l'enfant

. IN COMME SUIT :
L’EXPRESS DE MONT 
REAL

—On rient de découvrir à Sophia, une 
nouvelle conspiration contre la vie du 
prince Ferdinand e: de M. Slambouloff. 
Trois officiers et plusieurs personnes civiles 
ont été arrêtés.

8.00 A. M.0 epouvan 
rs dix he A Mes Clients. rapide arrêtant 

à toutes les stations entre Ottawa et le Cô- 
teau, se reliant à la jonction du Côtean avec 
les trains du Grand Tronc pour l’Ouest, et à 

réal avec tous les trains pour Test, et 
Arrive à Montréal à 11.35.

L’EXPR

Le bruit court que Sir A. P. Caron doit 
accepter sous peu la lieutenance de Quél>ec 
et sera remplacé dans le cabinet par l’ho­
norable M. Ouimet.

J’espère retenir votre confiance.
interpellé le gon- 

fait qu’il y a quelques 
d’Etat aurait été emba 

raasé pour avoir répondu de la somme de 
600,000 marks et qu’il aurait été aidé au 

n des fonds guelfes.
Gazette de Cologne dément aujour- 
cette histoire, mais elle reconnaît 

le bruit de la démission de

—Le député Tramm a 
vernement sur le 
années, un homme A. C. LAROSEà Mes Créanciers.

Je demande qu'ils me pardonnent 
laissé placer dans une fausse et h

position par de faux et trompeurs 
amis, mais je ne suis pas chau­

ve ; je n’ai pas même de 
cheveux blancs.

J’espère avant longtemps pouvoir remplir 
mes engagements.

VICTORIEUSE M ENT VOTRE,

ESS DE MONT 
REAL rapide n'arrêtant 

qu’à Casselman et à Alexandria entre Otta 
wa et le Côtean, a un char refectoir, et ar

srÆr entier rss ïr ! ferrou üsîies
s les points à l’Est. Portland, Ri

5.00 P. M.Le» juges Johnson, Jetté et VVurtele sont 
ici auprès du gouvernement pour obtenir 
une augmentation du salaire des juges de la 
province de <Juél>eo.

Nous avons devant nous la lettre pust( - 
raie qui doit ou devait être lue au sujet de 
la loi scolaire du Manitoba. Ce document 
présente l’eneemble de l'argumentation ca­
tholique dans l’espèje.

Sir Charles Tapper, arrivé ce matin, a 
assisté à une assemblée du conseil de» minis, 
très à 11 hrs., et est ensuite reparti pour 
Washington, accompagné de Sir John 
l'hompsou et M. Foster.

L’Empikk, inspire par la note du N Y. 
Press, relevée par nous, croit lui aussi, que 
Mgr Fabre sera fait cardinal. Malgré tout 
le plaisir que nous en ressentirions, la chose 
nous paraît improbable.

On rient de s'assurer que les cataractes de 
Niagara reculent d’environ deux pied» et un 
cinquième pir an. Arago a calculé, il y anne | 

soixantaine d'années, que le jour arrivera ou 
les cataracte1» auront ntteint le lac Prié,

L’Eveninu News, de Détroit, dit que 
l’alliance du Pacifique Canadien avec le» 
plus importants réseaux de chemin» de fer 
américain» est “ la première phase de la ré 
volution qui ne se terminera que lorsque le 
continent de l’Amérique du nord ue formera 
qu'une grande république !"

On rapporte de Toronto qn'un ministre du 
culte, le révérend M. Milligan a, au cours 
d’une prière pour la reine, dans l’église St- 
André, appelé le» bénédiction» du ciel sur le 
prince de Galles, ajoutant : “ Si ce qu’011 dit 
est vrai, Seigneur, changez le Rendez le 
digne du trône, ou bien faites qu’il 11e l'at­
teigne jamais pouivcauBcr du trouble.1'

M. Auguste Vacquerie raconte cette anec 
dote sur le prince Napoléon :

“J’ai connu le 
le Rappel se 

ître nom

de m’être 
umiliante

1 fdî

pour avoir de 
11’en ayant pas

passait son Lein 
saut des scènes

qu’on y rattache 
M. de Boetticher

pour tou
vière du Loup, Dalhousie, etc. |

1.45 P. M. M™1yohkTÜÏÏSS iP~ le Côteau =. 1, „„„v=au JSfJfSS| '

pour Rouse’s Point, St Albans, Sar 
Troy, Albany, Boston, New-York, 
delphie, et tous les pointa au sud, 
chars dortoirs de Wagn

voulait

î'B McDougall &, CuznerJJ DERNIER.reposait

John Casey, Knælene de la grosse Tarrlèrs
jusquà Boston et New-York. (Ce train arrête 
à toutes les stations entre Ottawa et Rouse'tGer • MAGASINS-CHARGÉ D'AFFAIRES.

üESUSSEUni «F, ;HAiSDIE*LES TRAINS ARRIVERONT
10 Afl MIDI.Express de 
14.UU \ m k et tous les points inter
niédiaires. Arrêt à toutes les stations eutre 
Rouses Point et Ottawa. Laisse Boston à 
7-00 P. M. et New York à 6.25 P.M 
10 Qrt ExPr He rapide de Montréal, Port 
14. OU land, Québec et Dalhousie. Train 

Montréal à 9 A.M., n’arrête qu’à 
n iria sauf pour laisser des passagers i 

e Grand Tronc. I Q AR P M Kx press rapide de Montréal, 
Ïp»*tU I , Iwli(,hu lu i-, Halifax, St. Jean, 
N. B., tous les points sur Tinter colonial et le 
Sud. laisse Montré.1 à 6.15 P.M. à Ta ri 
vée de l’Express d’Halifax et a rête à toutes 
les stations.

Pour toutes informations s’adresser à TA 
gent Local pour la vente des BUlvis, 24 
Sparks.
E. J. CHAMBERLIN, C. J. SMITH, 

Surintendant-Général.
Ottawa, 11 Dec

COMME SUIT :
Boston et New

mêlant son sang à celui

avait pas fini. Il voulait » 
'. Il courut après sa fem 

l’excalier

qu'elle portait 
Herbellot u' 

maison nette 1
s’était enfuie dans

au visage et aux bras

la

nationaux devinrent un parti lort, 
très honorable et très respecté.

On a pu déplorer le mouvement 
national et prédire tous les mil- 
heurs, niais impossible de s'empê­
cher d’admirer les sentiments qui 
animaient les vrais croyants, ces 

i fanatiques grisés de pairiotisme et 
de fol espoir. Nous avons ici dans 
Ottawa des compatiiotes qui pè­
chent par l'excès contraire et, à 
choisir, nous préférons les nalio 
naux. Aimer trop sa race est encore, 
nieux que ne pas l'aimer du tout.

Ce parti national a vu se coller à 
lui des aventuriers et des sangsues 
de toutes dimensions, mais nous 
n’avons jamais commis l’injustice 
de les n 
ri tables.

la cribla 
e tomba

et
Elir

évanouie
Croyant l’avoir tuée, l'assassin rentra dans 

son logemcut, planta sou couteau daus le 
parquet de la chambre et 

Boulevard M&lesherbei 
gardiens de la paix, il ee livra à ux ( 
disant qu’il était un ..ssassin. Il a été 
au poste du boulevard 

Mme Herbellot 
de couteau, mais 
dauger, a été

laisse 

venant des stations
s en allr.

s rencontrant deux 
en leur A si,oo 

A $J 25 
A $1,50 
A SI,75 
A $2,00 
A $2,50 
A $3,00 
A $3,50

Pour Chapeau Noir, Brun, Tan, Fauve, 
Chocolat, Cèdre et Marron.

5-GRAflDE VENTE DE SMalcsherbcs.
(pu a été hachee (le coup» 

dont la vie n'est pas en 
portée à l’hôpital Beaujon.

£5 »CHAUSSURES NLE SUCCESSEUR DE M. BUCHER
Paris, 4 avril. —Le comte d'Haussonville 

est parti pour l’Andalousie où il est appelé 
par le comte de Paris.

Avant de partir, et o’est là ce que géné­
ralement on ignore, il avait reçu l’avis for­
mel in'il était définitivement choisi pour 
succéder à M. Bocher et remplir celles des 
fonctions de ce dtrnier qui ont trait à la 
politique.

Ce choix, désormais officiel, a donné lieu 
à de longues négociations. C’est au duc de 
Broglie que le comte de Paris s'était d’aliord 
adressé. M. le duc de Broglie, soit qu’il se 
rende compte de son impopularité, son q 
n’ait pas considéré comme possible la recons­
titutions du parti royaliste, a répondu par 
un refus absolu.

Après avoir songé au duc de Doudeauville 
et paru céder un moment à ceux qui lui 
onseillaient ce choix, le Prince s’est 

à coup retourné vers M. d'Haussonville, 
a toujours été 
de

Aux oflres jui 
d'Haussonville a r 
tion immédiate, en 
aussitôt

DIVERSES Agent Gt n ral £1890 £aseagors. s« 4LIGNE D'OMNIBUS
tre-Dame, Chemin dt 
Montreal.

Actuellement en Cours.
Cimetiere Not X.B FHRgarder eu tune sea guus vé 

MM. Duhamel et Atiiyot 
étaient, à nos yeux, les chefs, l’un à 
Québec et Tau ire à Montréal, de eu 
corps nouveau et ,nuus nous plai 
sons à reconnaître qu'ils sont restés 
dignes et fidèles à leurs 
principes tout en donnant 
ment et généreusement toute la 
marge née ssaire à M Merciei 
ont été des alliés et non des obstruct^ 
oil n is tes. des auxiliaires et non des 
accapare us ou dus traîtres prêts à 
livre: la citadelle chaque fois qu’on 
ne les comblait pas de lionnes 
choses.

Le pani libéral n’a rien uerdu de 
sou intégrité et de sa dignité en 
faisant tonie avec les nalionauv. 
Les alliances politiques, souvent 
nécessaires, se font pardonner quand 
les parties contractantes sont saines 
et mues par des motifs avouables 
et d’intérêt général.

Les nationaux qui ont été géné­
reux pour M Mercier ne l’ont pas 
été sullisamment pour eux-mômes. 
En se laissant fréquenter de trop 
près par les castors et en permet- 
tant à ceux ci se servir trop libre­
ment de leur bonne renommée pour 
décorer un sépulcre mal blanchi, 
les nationaux ont cent fois couru le 
risque d'être assimilés aux hommes 
mesquins et üeileux dont nous ra­
conterons lundi le rôle dans la tri­
ple alliance. L’on verra que si M. 
Mercier n’est pas strictement dans 
la légalité quant à certains détails 
du balayage actuel, il ne fait en. 
définitive, dans l’intérêt des libé­
raux, des nationaux et du pays, que 
4‘ sortir de la légalité pour entrer 
dans le droit "

Choix dans un Stock Considerable et 
Complet au No. BRAVAISB. J. BEYLIN. I>68 Omnibus partiront du bureau de pos 

tousles dimanches, lorsque 1» tempéiatun j 
le permettra, a 1,30, 2,00 et 3,20 p. m. 
revenant lejsoir.à 4,30, 5,00 et 5,30.

LANliR** THOMFSt N
expérimenté par les nlns grands Médecin* 
de Monde, passe immédiatement dans 
l’Economie sans orrasionn 
— Il rerolore et reconsti 
lut donne la rigueur 
noircit jamai* les dents

St dttltr Imitations et Contrefaçons» 
lilpr II SigiaUre fl 6raya(i,i»prn.enlem

DÉTAIL : TOUTES LE» PUÂhlâACUg.'
O roi : 40 et 42,

102 BUE SPAMS. ief de troubles, 
lue le *ang et 

necessaire. Il ne
P.8. — Pardessus Imperméables.u il

propres
VENTE A L’ENCAN

de meubles Modernes au No 180 rue Niche» i 
las jeudi le 16 avril à 10 heures a. m. Aussi 
vente de meubles sur le marché 
pris des poêles de cuisine et un 
phaéton inenable par un pony, sam 
avril à 10 heurés. a. m. Pas de réserve, 

ssi avis d’autres ventes sera donné plus

lli
Rue fit-Laiare. PerlaBy, y com 

très élégant
l’homme de ses préférences et Metropolitan M’fg. Co.Napoléon. En 1849, 

’Evénement. Sousnomtnuit 1 
un antre nom, il
Louis Bonaparte noua trouva gênant, et 
noue fit interdire par son préfet de police 
(Earlier la vente dadh les kiosques. Le prince 
Napoléon vint nous offrir de sc faire notre 
vendeur, à une table en plein boulevard des 
Italiens : on verrait si la police oserait 
ter le cousin du préside»tn e laRépuhli

Ecole des Beaux Arts
44 Rue Bank, Coin de la 
Rue Wellington, Ottawa.

Au-dessus du College de Musique 
Ouverte du 1er Novembre an 1er Mai

faisait la même 
noua tro

gue son cœur Aului ont été faites, M. 
épondu par une accepta 
i retour de laxuelle il a été

qui ont intention d’acheter des Ta­
pis, nous leur conseillons d’acheter à lionne 
heure pour éviter la foule qui nécessaireirtent 
doit nous venir, et non» leur faisons cette 
offre :—Tout Tapie acheté avant le 15 Avril, 
nous mesurerons les chambres et l’assemble 
rons, sauf s'il y a des bordures, sans cha 
Tout Tapis avec des bordures, moitié - 
Tous les dessins de nos nouvelles marchan­
dises sont de nous, et noue sont fournies des 
meilleures maisons Anglaises et Américai 
Les paiements à la semaine sont acceptés,

C. LÉVÊQUE, Encan leur.
71 Rue Georgedésigné.

1^ lettre ^iii Ten avertissait l’invitait en 
même tempe à Villemam ique pour y rece 
voir les instructions, au courant desquelles 
il était déjà puiaqu avant de quitter Paria, il 
a fait part à quelques-uns de ses amis du 
dessein qu'il nourrit de réorganiser sans 
retard les comités royalistes des départe­
ment» qui avaient été très négligés depuis 
quelque temps

Ive choix qui vient d’être fait par le comte 
de Paris est loin d’être approuvé per l’una­
nimité des royaliste». Parmi les per 
nages influents de ce parti qui ne diseï 
mu lent pas leur mécontentement, il fau 

r le duc d’Audiffret-Paaipiier et 
Edouard Hervé.

Le premier s’est étonné que le comte de 
Paris ait désigné M. d’Haussonville quand 
d’autres plue âgée et plu» autorisés s 
Liaient mériter à un plus haut degré 
témoignage de confiance et l’honneur de 
diriger le parti. Ce n'est pas d'ailleurs 
pour lui qu’il parlait, car il sait que si son 
vieux dévouement n’a jamais été contesté, 
on le regarde comme trop indépendant pour 

nfier cette direction, 
te la question est maintenant de 

savoir ei elle appartiendra réel ement à M. 
d’Hauasonville on si, derrière lui, elle ne va 
atre effectivement exercée par son oncle le 
duc de Broglie qui, quoiqu’il n’aime pas à 

en avant, a toujours passionément 
le fil (les mouvements poli 

donne lieu la conduit* d’an

:,ï: J e pris Froid,
J e devins malade

L’Italie, pauvre copine une gueuse qui a 
vendu Bon dernier jupon, ne aérait pas fâchée 
de battre, monnaie s(ir le do» de» victime» 
de la Nouvelle Orléans 
aurait volontiers jeté quelque» millier» de 
dollar» aan» cette ridicule colère de l’autre 
jour ; maie aujourd'hui il se rebiffe et invite 
le roi Humbert à faire aon second pas. 
L’Italie est sous 1^ tutelle de l Allemagne et 
celle-ci ne lui pei mettra pas de venir gas­
piller de ce côté-ci sa poudre et ses homme».

L’idée religieuse, écrit M. de Marcère, est 
partout mêlée aux affaires de ce monde. En 
Orient, c’est l'Eglise Grecque orthodoxe 
aux prises avec l’Islamisme ; en Allemagne, 
c’éMit hier encore le Kulturkamf ; en Au­
triche, ce sont les querelle confessionnelles 
dans l’Ecole ; en Italie, o’est Rome intan. 
gible ; dans le royaume Britannique, c'est 
l’Irlande ; aux Etats, Unis, c’est la rivalité 
des Eglise qui te partagent les esprits, et 
où Von peut pressentir des luttes prochaines 
sur le terrain de l’ens^i-zoement .

3»
Dans le Département qui comprend U 

dessin d’après la boese, d’après le modèle 
vivant, la peinture et l’aquarelle, lee con 
tributiona sont de $5.00 par mois, pour le 
cours avancé, et de $2.50 pour le coure 
élémentaire.

Dans celui du dessin industriel, d’arohi 
lecture, de machine, etc., surtout utii 
décorateurs et aux ouvriers en général, $1.0 
par mois. Couture artistique, $1.50 pai

Uncle Sam lui ET JK pris

L’EMULSION
SCOTT

Nos Conditions.

$10 de Marchandises** 25cta par semaine 
20 “ à 50 :t» “

à 7Scia •« 
à $1.25 " 
à $2.50 “

.
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sbBSMESS&S
WolffsAGMEBIacking

100 d’Huile de FOIE de MORUE
RÉSULTAT Z

Je mange, je dors
vigueur exuaonlinaire ; Je de- 
rt admirable remède aux hypo-

8 adresser à ACHILLE FRÉCHETTE 
secrétaire, à la Chambre dee Communes, ou 
■or lee lieux, aux Professeurs

de

557 Bue SussexX

J et Je suis d'uno
Est le Cirage e#w hommes, femmes et enfant» 

D*«h «able en El phi, f UteeMontres et Bijouteries
en tour genre» et de toute» qualité». Seront 
vendues à 25 pour cent au dessous de» prb 
ordinaire». Chaque Article eal garantie tel 
que repréeentc, sinon l’argent vou» sera remis 
Chez H. NOREZ, No. 30 rue Rideau, (prè# 
du Pont de» Sapeurs.) Réparations de Mon 
très et Horloges garanties et à dee prb 
modérée.

ane Uble en noyer, 
•n peuplier, une m»

beroeuee ee jouo, une bereeuee en eenjee. 
Voyee ee tue Poe peu» foire avec ni* bouteille de

PHTISIE INCIPIENTE "E*
■B Le remdde ^<1 j Pmo ^ur^tB .-^^orrae mai» augmenta en même 

"ion corps d’un# livre par |
, que du lait ,

L'EMULSION SCOTT 
ne se rend qa'en durons couleur saumon i ! 
ches tous lee pharmacjVi.a. Prix. 60 c. et Si oo \ 

SCOTT 4 B (J WSH, SeUniO». ' t

tempe le peids de •
jour. Je la prend» J ceiK-^ON

Ziro/imW Tax /ri
aussi facilement

se mettre 
désiré tenir 
tiques auxaqeis 
grand parti

V, ndu p»rto-it
«LUSTKD A CIE, Ag nu gènôrsue pour * OenM 

L» n* E*i* O. lwooto, Chu.

A LA BOULE D'<

49 & 51 RUE RIC

OTTAWA.

TAPISSEI
Im du Printemps à 

hoisies che 
iers du monde, 
de décorations d

portai ion» 
complètes, réell 
miers manufac 

lusieura arti 
’un goût mo

ption je tiens le plus f< 
ur, quantité et variéti 

dans la Puissance
comme valeu , 
puisse trouver

T ' Prix juste, plus bas que partout 
incurrence aux cote» en Canada.

W. H0W
Block Howe, rue Ride 

393 rue Cumberlar
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PriflteiB
<

Viens gentil Dick I atir 
Un nid pour la saison. 

Apporte la paille dont je ferai 
2:Un charmant domicile.
Dick répond a Chirp : je suis ] 

A habiter avec toi le nid 
\ travailler jour et nuit 

Sans craindre l'avenir.
Ainsi Dick et Chirp s’unissent 

Sans le concours d’un anne; 
Bientôt leur œuvre se complet 

Par la naissance de beaux p

Mesdames, si vous voulez i 
Chapeau

Chez Woodcock vous allez 
La seulement vous voyez 

1 )es Chapeaux sas égaux 
De tous prix, et toutes nuance 

Des Plumes et Fleurs Franc 
Ces Fleurs si étonnantes 

Faites par les Parisiennes.

“ Fameux ” Magasin
D’un S

318
*4** RueWelling

t

i

1 vsàSQUE DE FORCE
y AM Émit CHLOROSE

W le FER1 BRAYAIS
Expriment* par le* plue grand» i:M< 

du monde, peeee lmra*-li»temrnl 
HI VB-onumlr sans oerulonner de (roa 
■Mil rerolore et reconetltue le eaog el 
■■ tonne le ligueur n*re«saire.

>» oèftrr (Tes /•nit'itioni el Cnttfr-AK' 
MB ii.g'rliugntire R BR VAISisKts*#«
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rt--

—LA----

GRANDE VE
------est-------

CONTINU
------ AVEC LE-------

Plus Grand Su
h. Nos Prix Etonnent le

LR CANADA SAMEDI 4 AVRIL 1891

»

i
i

T MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

CATARRH

BOOtS ifc'
■ .MB totr

s

cr
=*

_ cn
=3

• CTD

I

SS
SS

So
i


